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Monsieur Le Secrétaire-General de la Commission de l’océan Indien 

Chers participants, 

Mesdames et Messieurs, 

 

Je suis ravi de m’adresser à vous aujourd’hui à l’occasion de la cérémonie 

d’ouverture de la conférence régionale conjointe sur « la Paix et la Stabilité :  

Prevention de crise et efforts de médiation dans la région de l’océan Indien » 

organisée par le Département des affaires politiques et de consolidation de la paix 

du Secrétariat de l'ONU et le Secrétariat de la Commission de l’océan Indien.  

 

Cette conférence s’inscrit dans le cadre de la mise en œuvre du cadre de 

coopération signé par nos deux Secrétariats le 15 juin 2018 à Port Louis.  Ce cadre 

de coopération vise à renforcer les capacités de la COI dans les domaines de la 

paix, la sécurité, le développement durable et couvre plusieurs secteurs prioritaires, 

notamment :  

  



la diplomatie préventive, la médiation des conflits, la consolidation de la paix, la 

sécurité maritime, la lutte contre le terrorisme et l’extrémisme violent, la réduction 

des causes profondes des causes des conflits, l’assistance électorale, l’égalité entre 

hommes et femmes, la participation active des femmes dans les processus de paix 

et la facilitation de la mise en œuvre de la résolution 1325 sur les femmes, la paix 

et la sécurité et les résolutions ultérieures. 

 

Cette conférence est la deuxième réunion conjointe organisée par DPPA et la COI 

après l’Atelier conjoint COI-ONU sur la paix et la sécurité en Indianocéanie du 8-9 

août 2017. Dans l’avenir nous sommes déterminés à organiser plusieurs autres 

activités conjointes relatives aux secteurs prioritaires identifiés dans le cadre de 

coopération entre le Secrétariat de l’ONU et le Secretariat General de la COI.  

 

Monsieur Le Secrétaire-General de la Commission de l’océan Indien 

Chers participants, 

Mesdames et Messieurs, 

 

Je salue la présence des représentants des Etats membres et du Secretariat de la 

COI, de l’Union africaine, de l’OIF, de la SADC, de l’ONU, de la société civile, 

d’institutions et organisations impliquées dans les actions de prévention de crise à 

cette conférence. C’est une preuve du multilatéralisme en action et de l’importance 

que nous accordons tous à la paix, la stabilité et la prévention.  

  



Dans son adresse à la soixante-dix-septième session de l’Assemblée générale de 

l’ONU le 20 septembre 2022, Monsieur António Guterres, le Secrétaire général de 

l’ONU avait évalué que « Notre monde est au plus mal. Les clivages s’accentuent. 

Les inégalités se creusent. Les difficultés s’étendent”. Cependant, après avoir fait 

cette sombre évaluation de l’état du monde actuel, le Secrétaire général a ensuite 

indiqué dans le même message à l’Assemblée générale que « Nous avons besoin 

d’espoir et d’action ».  

 

La prévention dans notre monde d’aujourd’hui, qui est de plus en plus fragmenté et 

fragile, requiert l’action aux niveaux national, régional et global.  

 

Le système international fait face à une persistance des défis multiples et 

multiformes accentués par l’impact de la pandémie du COVID-19 et la guerre en 

Ukraine. Ces défis constituent des obstacles majeurs à la paix et la réalisation des 

Objectifs de Développement Durable.  

 

Ces défis globaux qui incluent le recul des avancées démocratiques, les violations 

des droits de l’homme, la mauvaise gouvernance, le terrorisme, la pauvreté, les 

disparités sociales et économiques, la criminalité transnationale, et la corruption 

n’épargnent pas le continent Africain et encore moins la région de l’océan Indien.  

 

Au regard de la persistance de ces défis globaux, investir dans la prévention 

devient plus qu’une nécessité pour le monde d’aujourd’hui et de demain.   

 



En dépit de la stabilité relative, des progrès notables et du développement qui 

caractérisent la majorité des pays de l’océan Indien, la prévention demeure 

également un nécessité dans la région. La consolidation des acquis du 

développement et de la démocratie dans les pays de l’océan Indien requiert de la 

vigilance et un sens élevé de prévention. C’est l’une des justifications de la tenue 

de cette conférence, qui est une forme d’action collective.  

 

Monsieur Le Secrétaire-General de la Commission de l’océan Indien 

Chers participants, 

Mesdames et Messieurs, 

 

Le « Programme Commun » que le Secrétaire général de l’ONU a présenté à 

l’Assemblée Générale en 2021, vise à relever les défis actuels et futurs.  Il définit 

les paramètres d'un contrat social amélioré, ancré dans les droits de l'homme, pour 

lutter contre les inégalités et l'exclusion croissantes et renforcer la confiance et la 

cohésion sociale.  Il préconise également une meilleure gestion des biens communs 

critiques - les océans, l'atmosphère, - et souligne qu’il existe d'autres biens publics 

mondiaux : la santé, l'économie, la science et le numérique, entre autres.  La paix 

mondiale en soi est un bien public mondial essentiel. 

 

Le Programme Commun recommande aussi l’adoption d’un nouvel Agenda pour 

la Paix pour répondre aux risques émergents et aux tendances dangereuses qui 

menacent la paix et la sécurité collective.  Cette Agenda a l’ambition d’une 

approche intégrée de la paix et de la sécurité, en touchant à des questions 

transversales telles que la criminalité organisée, le changement climatique, la 

mauvaise utilisation des nouvelles technologies ainsi que toute forme de violence, 



car qu’elle soit politique, ou criminelle, ou de genre, la violence a toujours un 

impact négatif sur les individues et sur la société.  

 

La prévention et la coopération sont au cœur de ce nouvel Agenda pour la Paix 

envisagé par le Secrétaire général de l’ONU et s’articule autour de six grands 

domaines. A travers, les deux domaines que sont (i) la prévention et 

l’investissement dans la consolidation de la paix, et (ii) l’appui à la prévention 

régionale, le Secrétaire-General souligne l’importance du soutien aux institutions 

régionales, qui jouent un rôle central dans le maintien de la paix ainsi que dans la 

prévention des conflits et la lutte contre l’insécurité. Ce soutien passe notamment, 

par l’assurance d’une bonne coordination à l’échelle régionale et locale à travers 

l’échange d’information et le partage d’expérience.  

 

Notre présence ici est une opportunité pour partager nos expériences respectives 

dans la diplomatie préventive, formuler des recommandations concrètes pour 

renforcer les capacités de la COI dans ce domaine et esquisser les grandes lignes 

d’une stratégie régionale de prévention et de gestion des crises pour l’océan Indien.  

 

Monsieur le Secrétaire général, 

Mesdames et Messieurs, 

 

Prévenir et résoudre les conflits violents, et maintenir la paix, ainsi que promouvoir 

l’émergence d’une architecture multilatérale plus efficace pour la paix et la sécurité 

internationale sont parmi les objectifs stratégiques du Département des affaires 

politiques et de consolidation de la paix du Secrétariat de l'ONU.  

 

  



Nous restons donc fermement engagés à atteindre ces objectifs en collaborant 

étroitement avec les organisations régionales et sous-régionales.  

 

Que nos échanges durant ces deux jours soient fructueux et constructifs pour tous. 

 

Je vous remercie pour votre attention. 

 
 


